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le préparer, de le faire même defirer à ceux qui

ont le malheur d'être indifFcrents fur les pro-

grès de notre fainte religion.

Ce moyen dépend des adminiftrateurs civils:

il confifte , de leur part , à honorer la vertu èc

à l'exciter par un accueil conflamment favora-

ble, & de préférence, aux honnêtes habitants ,

aux pères de famille réglés dans leurs mœurs

,

fidèles à leurs engagcmens, attentifs à donner une

i>onne éducation à leurs enfants ; à leur ména-

ger les faveurs du gouvernement , & fur - tout

à déclarer hautement qu^ils ne les traitent ainli

que par confidération pour leur bonne conduite.

En joignant des mœurs perfonnelles à cette dif-

tinâiondes homme: lieux, les adminiftra-?

teurs feront , par Tai-tc-ihe &le crédit de l'exem-

ple , les mifîionnaires les plus puilTants pour le

fétabliffement de la religion & des mœurs pu-

bliques,

Fi/2 du Tome ficcni»
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